SUPPLEMENT A LA LISTE 


DES 

OISEAUX RECUEILLIS DANS L’ILE ASKOLD 

( AIANTSCHOURIE ) 

Par M. TACZ AN OWSKI 


Dans le Bulletin de 1878, p. 133, j’ai publié une liste de 49 
espèces d’Oiseaux recueillis dans ce petit îlot par M. Jankowski, 
au printemps de 1878. Depuis, j’ai reçu du même explorateur un 
envoi contenant des Oiseaux capturés dans l’automne de la même 
année et au printemps de 1879 : je donne ici les espèces non com- 
prises dans la l re liste. Parmi elles, six japonaises et chinoises sont 
nouvelles pour la faune de la Mantschoutie, deux n’ont pas même 
été signalées par les explorateurs de la Chine ou des autres con- 
trées du continent asiatique. 

50. Pernis cristatus Cuv., P. ptilonorhynchus Steph. 

Jeune mâle en premier plumage, pris le 5 novembre 1878. 

Comme les jeunes de l’espèce européenne, il a les plumes de 
la tête, de la nuque et du cou terminées par une bordure blanche, 
assez large, et les plumes brunes du dos plus foncées au centre ; 
le dessous du corps est fauve, strié de brun ; la gorge et le devant 
du cou sont d’un blanc pur, sans aucune trace du collier noir en 
forme de fer de cheval, plus ou moins distinct chez les adultes. La 
queue porte sept bandes étroites, foncées, alternant avec d’autres 
beaucoup plus pâles. Toutes les rémiges sont terminées par une 
bordure blanche, beaucoup plus large et beaucoup plus distincte 
que chez les jeunes de l’espèce européenne. Les sous-caudales 
sont barrées de brun comme chez les adultes, mais les barres 
sont beaucoup plus fines. Les dimensions sont celles des deux 
individus de l’Ussuri el du Baical méridional. Longueur totale 
661 mm ; aile 456; queue 300 : elle dépasse l’aile de 77 mm . Iris gris 
bleuâtre (Jankowski). 

51. Pernis apivorus Lin. 

Un mâle tué le 14 octobre 1878 présente les mêmes dimensions 
que les sujets d'Europe. Il a 614 mm de longueur totale, l’aile pliée 
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410, la queue 240; le bec et les pattes sont aussi identiques; sa 
coloration présente une des variétés commune en Europe. 

Il n’a pas encore été observé dans la Sibérie orientale ; l’abbé 
David l’a trouvé dans les contrées septentrionales du Céleste 
Empire (1), M. Sewertzow au Turkestan, et notre exemplaire 
prouve que la Bondrée commune s’étend jusqu’à l’extrême orient; 
elle s’y rencontre avec la forme asiatique, comme les deux éper- 
viers Accipiter nisus et A. virgcitus. 

82. Accipiter nisus Lin. 

Un mâle adulte tué le 9 avril 1879. 

53. Accipiter virgatus Tem. 

Un jeune mâle en premier plumage tué le 6 octobre 1878. 

Cet individu a comme le jeune de VA. nisus toutes les plumes 
des parties supérieures du corps et des ailes bordées de roux ; sa 
gorge est coupée longitudinalement par un trait noir, bien pro- 
noncé ; les taches foncées de la poitrine et du ventre sont plus 
étendues que dans le jeune de l’Épervier d’Europe. Iris jaune 
clair (Jankowski). 

54. Scops semitorques Schl. 

Un mâle et deux femelles, tués les 8, 12 et 17 avril 1879. 

Ces Oiseaux sont beaucoup moins foncés que celui figuré dans 
la Fcuma japonica ; leur demi collier roux est d’une nuance beau- 
coup plus pâle. Le mâle est beaucoup plus clair que les deux 
femelles, et présente très-peu de roussâtre sur les flancs ; le faciès 
est plus blanchâtre. Tous ont les doigts emplumés jusqu’à la der- 
nière phalange, comme l’Oiseau du Japon. Iris jaune clair. (Jan- 
kowski). 

55. Ninox japonica Tem. et Schl. 

Un mâle tué le 11 septembre 1878. 

M. Sharpe, dans son Catalogue des Oiseaux du Musée britanni- 
que (1875) a réuni spécifiquement les trois formes N. scutulata 
Raffl., N. bomeensis Bp., et N. japonica T. et Schl. Après avoir 
examiné un grand nombre d’exemplaires de différentes prove- 
nances, et comparé l’individu de l’île Askold avec ceux de Bor- 
néo et de Malacca, nous trouvons des différences si grandes et 


(L) A. David ut Oust., Ois . de la Chine . p. 18.. 
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si importantes qu’il nous paraît impossible d’admettre leur iden- 
tité. Notre Oiseau, en tout conforme à la figure et à la description 
de la Fauna japonica, est beaucoup plus grand que ceux des deux 
autres formes ; il présente dans la coloration des différences no- 
tables, mais une plus importante consiste dans la forme de l’aile, 
qui est beaucoup plus aiguë dans la japonica. Dans les Oiseaux 
de Bornéo et de Malacca, la 3 e et la 4 e rémiges sont égales entre 
elles et sont les plus longues; la 5 e est un peu moins longue que 
les précédentes et distinctement plus longue que la 2°; la distance 
entre l’extrémité de la 5° et le bout de l’aile est de G à 9 mm , celle 
de la 6 e au bout de l’aile est de 16 à 28 rara . 

Dans l’Oiseau d’Àskold, la 3° rémige est la plus longue et est 
distinctement plus longue que la 4 e ; la 5°, beaucoup moins longue 
que la 4 e , est considérablement plus courte que la 2°; la distance 
entre l’extrémité de la 5 e et le bout de l’aile est de 25 mra , celle de 
la 6 e est de 52" lm (1). La principale différence de coloration tient 
aux taches de la poitrine et du ventre, qui dans les Oiseaux de la 
Malaisie sont plus ou moins roussâtres, et bien distinctes de la 
couleur brune du dos; tandis que dans la Chouette de l’Àskold 
elles sont brunes, sans aucune nuance rousse, à peu près de la 
couleur du dos. Les sous-caudales chez les Oiseaux de Bornéo et 
de Malacca sont blanc pur; chez la Chouette d’Àskold, elles sont 
blanches, mais divisées dans toute leur longueur par une ligne 
médiane brune. Les bandes fauves sont beaucoup plus pronon- 
cées sur les rémiges de la Chouette d’Àskold, que sur celles de la 
Chouette de Malaisie. Les raies claires sur les plumes du tarse 
sont aussi plus distinctes. 

Longueur totale 324 mm , aile 240 (9,45 pouces anglais), queue 
135. (L’aile de cet oiseau dépasse de 3 p. 5 lignes celle du plus 
grand des exemplaires examinés par M. Sharpe, provenant de 
Chefoo en Chine). Iris jaune (Jankowski). 

56. Otus vulgaris Tlemm. 

Une femelle tuée le 21 octobre 1878. 

57. Nyctale funerca Bp. 

Un exemplaire du 4 janvier 1879. 


(1) Dans la description de la Fauna japonica j’ai trouvé une petite différence 
dans la proportion des rémiges externes : la 3 e et la 4 e égales et les plus longues; 
la 5* beaucoup plus courte et égalant à peu près la 2 e . 
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58. Herbivox cantillans Tem. et Sclil. 

Une femelle tuée le 12 juin 1879, conforme à la description et 
la figure de la Fauna japonica. 

59. Calamoherpe orientalis Tem. et Schl. 

Un mâle tué le 31 mai 1879. 

60. Horornis squammiceps Swinh. 

Deux mâles du 13 mai 1879. 

61. Reguloides proregulus Pall. 

Un mâle tué le 13 mai 1879. 

62. Nemura cyanura Pa'll. 

Un mâle adulte du 14 avril 1879. 

63. Calliope camtschatkensis Gm. 

Une femelle du 13 octobre 1878. 

64. Ruticüla aurorea Pall. 

Un mâle du 15 avril 1879. 

65. Accentor montanellus Pall. 

Une femelle du 6 avril 1878. 

66. Accentor erythropygius Cab. 

Un mâle du 17 octobre 1878. 

67. Prcitincola indica. 

Une femelle du 9 octobre 1878. 

68. Petrocincla manilla Bodd. 

Une paire des 6 et 11 mai 1879. 

69. Turdus fuscatus Pall. 

Six mâles tués le 12 novembre 1878 et deux, le 28 avril 1879. 

70. Turdus pallid,us Gm. 

Un exemplaire sans indication de sexe, du 15 novembre 1878. 

71. Turdus obscurus Gui. 

Un mâle tué le 15 mai 1879. 
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72. Turdus pelios Bp. 

Un mâle adulte du 14 avril 1879. 

73. Turdus sibiricus Pall. 

Un jeune Oiseau sans indication de sexe, tué le 6 octobre 1878. 

74. Motacilla ocularis Swinh. 

Deux femelles tuées le 18 mai 1879. 

75. Parus minor Tem. et Schl. 

Une paire des 28 novembre et 6 décembre 1878. 

76. Parus ater Lin. 

Une femelle du 12 octobre 1878. 

77. Mecistura caudata Linn. 

Une paire des 20 et 21 octobre 1878, parfaitement identique 
aux Oiseaux du Baical et de la Daourie, à tête toute blanche. 

78. Bombycilla phœnicoptera Tem. 

Deux mâles et une femelle des 20 et 26 mai 1879. 


79. Pericrocotus cinereits Lafr. 


Un mâle. 


80. Otomela lucionensis Lin. 
Une femelle des 9 et 12 juin 1879. 

81. Otomela magnirostris Lin. 
Deux mâles des 9 et 12 juin 1879. 


82. Nucifraga caryocalhactes Lin. 

Deux exemplaires sans indication de sexe, des 15 et 16 octobre 
1878. 


83. Euspiza variabilis Tem. 

Un jeune mâle du 13 octobre 1878 et une femelle adulte. 

84. Emberiza leucocephala Gm. 

Un mâle du 12 mai 1879. 

85. Emberiza chrysophrys Bail. 

Un mâle du 12 mai 1879 et deux femelles 
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86. Emberiza Tistrami Swinh. 

Deux mâles tués en mai 1879. 

87. Schænicola Pallasi Cab. 

Un mâle du 12 mai 1879. 

88. Fringilla mon tifring ilia Lin. 

Deux mâles et une femelle des derniers jours d’avril 1879. 

89. Coccothraustes japonicus Tem. et Schl. 

Une femelle du 3 mai 1879. 

90. Eophona personata Tem. et Schl. 

Un jeune mâle du 20 octobre 1878. 

91. Carpodacus roseus Pall. 

Deux mâles des 13 et 26 octobre 1878. 

92. Carpodacus erythrinus Pall. 

Un mâle du 2 mai 1879. 

93. Pyrrhula cineracea Cab. 

Un mâle du 5 avril 1879. 

94. Pyrrhula orientalis Tem. et Schl. 

Un mâle du 12 novembre 1878. 

95. Leucosticte brunneinucha Brandt. 

Une femelle du 24 octobre 1878. 

96. Loscia albiventris Swinh. 

Une femelle du 18 octobre 1878. 

97. Cuculus himalayanus Vig. 

Un mâle adulte du 9 juin 1879, complètement semblable au 
mâle capturé en 1875, par le D r Dybowski, sur la Côte voisine de 
cet îlot, et qui n’en diffère que par la mandibule inférieure beau- 
coup plus jaune. M. Jankowski a aussi indiqué comme le D r Dy- 
bowski : « iris fusco-cinerea. » 

98. Cuculus canorinus Miill. 

Une femelle. 
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99. Ardetta sinensis Gm. 

Une femelle adulte, tuée le 27 mai 1879, comparée à un exem- 
plaire d’Amoy, prévenant de la collection Swinhoe. 

100. Butorides macrorhynchus Gould. 

Une femelle adulte. 

101. Tringa cinclus Linn. 

Une femelle du 11 octobre 1878. 

102. Gallinago scolopacina Bp. 

Une femelle tuée le 15 mai 1879. 

103. Spilura Horsfieldi Gr. 

Un mâle du 3 mai 1879. 

Rectification. Dans cet envoi de M. Jankowski, il y a une série 
de 12 Tarins, recueillis dans l’îlot, à la fin d’octobre 1878 et dans 
les premiers jours de mai 1879. Cette série présente 9 mâles, qui 
prouvent évidemment que j’ai eu tort de séparer cet Oiseau spéci- 
fiquement, et que les caractères indiqués dans ma description 
ne sont pas constants. Sur ces 9 mâles, 7 portent une tache noire 
gutturale, et 2 seulement ne l’ont pas. Je me suis convaincu 
d’ailleurs que, parmi les Oiseaux d’Europe, on trouve aussi une 
différence individuelle semblable. Le Chrysomitris Dybowski doit 
donc disparaître de la science, et être remplacé dans mes deux 
listes, publiées dans le Bulletin de 1876, p. 180, et dans celui de 
1878, p. 138, par le C. spinus Lin., comme l’ont déjà fait MM. A. 
David et Oustallet dans les Oiseaux de la Chine, p. 337. 

Un nid de Xantliopygia leitcophrys, trouvé par M. Jankowski au 
fond d’un trou d’arbre, est composé en dessous de feuilles sèches, 
dont la plupart n’ont conservé que les nervures, mélangées avec 
quelques tiges de différentes herbes et quelques morceaux d’é- 
corce; l’intérieur est tapissé de brins très-fins de graminées. La 
texture, quoique peu fournie, est solide, en forme de coupe peu 
profonde, de 10 centimètres de largeur et de 3 de profondeur. 

Les œufs ressemblent à ceux de T Erytlirostema parva, mais sont 
plus gros. Leur forme est ovée; leur plus grande largeur se trouve 
au tiers de la longueur; le petit bout est fort mince et aigu, le 
gros considérablement atténué. La couleur du fond est d’un blanc 
jaunâtre, yarié de nombreuses taches irrégulières roux-pâle, 
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distribuées sur toute la surface, mais plus grandes et plus nom- 
breuses au gros bout. La coque est mince, polie et luisante sur 
la surface. Longueur 18 mm 3, largeur I4 mm . 

Le nid de VHerbivox cantans, trouvé à terre, au pied d’un petit 
buisson, est construit d’une épaisse couche de feuilles sèches, 
très-longues et larges, d’une graminée aquatique, solidement ma- 
riées les unes aux autres, et comprenant dans leur texture quel- 
ques feuilles sèches d’arbres. La forme est celle d’un globe com- 
primé, dont un côté est beaucoup plus élevé que l’autre ; l’inté- 
rieur est profond, soigneusement tapissé au fond de graminées 
délicates et fines et de quelques grosses plumes de Faisans. L’en- 
trée très-large est du côté le plus bas ; il paraît que le côté opposé 
était appuyé aux tiges du buisson. Diamètre externe 13 centimè- 
tres, hauteur 14, hauteur du côté bas 7, diamètre de l’intérieur 8. 
En général ce nid ressemble beaucoup à celui de la Locustella 
luscinioides . 


